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Langage et raisonnement: 
quel enseignement au Collège? 

Rémi OUVERT 
Margny-lès-Compiègne 

L'enseignement des mathématiques a pour bu~ entre autres, de dévelop­
per les capacités de raisonnement des élèves; ct les professeurs de malh~ma ­

ùques t comme les autreSt ne peuvent ignorer le rôle du langage à ce propos. 
Oui, mais concrètement? Qu 'enseigner exactemenl (en termes d'objec­

tifs) ? Cet article a pour objet de faire quelques propositions concernant le 
collège, sur un sujet relativement restreint ( <<logique et petits mots_). 

Que nous indiquent les programmes officiels ? 
Dans le préambule g~néral des programmes et instructions pour le collège 

(chapitre ~Orientations et objectifs.), on peut lire que: 
,Tou,.,s les disciplines sont fondamentales .t concourent à la forma­
tt"on. Elle.s p~rmettenr d'atteindre. OU/Tt leurs objectifs proprts, les 
Irois objectift généraux rttenus comme priorita/ru ; le comge doit 
div,'opper la pensi< logique ; apprendre à martr/ur la 
trilogie : lerit, oral, image; donner l'habitude du travail personnel. 
(Le Livre de Poche/CNDP; 1985). 

En ce qui concerne les malhématiques, dans l'introduction (-nature et 
objectifs» J, on retrouve les meme.s idtes ; 

«[La dimar c h~ d'enseignement] conCoun à /afomllllion intdlectuelle 
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de l'i/ive n doit notanU1J~nt : 

- développer les capacités de raisonnemem : observation, anal}'s~ 
p~lIsé e dédu~til'~ ; [ . .. ] 

- habituer l'élève à s'upnmer clairement, aussi bien à l'Icn't qu'à 
l'oral; [ ... ] .. 

Un peu plus loin (dans la panie «instructions générales; choix des 
méthodes»), un paragrapbe aborde les problèmes de langage , mais sans 
expliciter les liens avec le raisonnement. 

Dans les programmes proprement dits. On ne trouve pas de véritable opé­
rauOJmallsauoll de ces objecufs fondamentaux. Tout au plus 111-00 que . Ie 
travail effectué doit permettre à l'élève de s'initier progressivement au rai· 
sonltllmmt déductif» (sixième/cinquième), de «s 'entraîner progressivement 
au raisollnement déductif» (quatrième), et de «s'entrainer constanunenJ au 
raisonnemenl déductif» (troisième). 

Quant aux compléments aux programmes, desLinés aux professeurs. ils 
conue nneot ltès peu de précisions sur le thème «wgage et raisonnement». 

Ce que je souhaite développer ici 
Mon bUl n'est pas, dans cet article, de raire le tour de la question des 

liens cntre le langage et le raisonnement ; d'aiJleurs, beaucoup d'~crits ont 
déjà été produits, par exemple, sur l'apprentissage de la démonstration (') . 

le focaliserai plutllt 13 ré nexion sur un domaine plus restreint; celui de 
l'emploi de quelques _petits molS de base» (el, ou, dOliC eIC.) CI des liens 
avec la logique mathématique, d'une pan, Ct la «logique commune» d'autre 
pan ('). Remarquons Il ce propos que ce sujet se prête bien à des actions 
interdjsciplinaires. 

Le thème n' est pas nouveau .. . Mais il me semble qu ' il étai t autrefo is 
davantage abordé dans l'enseignement dos mathémauques. Et, même si des 
abus de formal isa tion ou d'exigence ont peut-être été commis naguère, je 
regrette que les programmes actuels n'y accordent pas plus de place. 

Les proposilions qui suivent sonl exprimées en termes de compétences 
visées chez les élèves·; elies me semblent d ' une pan fondamenl4/ts (pour la 

) Pour plus de prtclslon~. on peut. par cltcmplc. consulter la bibliographie commen­
tée, éditée pat le CRDP de Marseille (1992) sur le thème «fl1lJlçais et mathématiques. 
(Iecture/écrirure, démonstration/argumentation). 
2 D.ver, Itavaux ont déjà été menés à ce sujet, par exemple il l'IREM de Paris VU 
(<<groupe français-mathématiques.), à l'IREM de Bordeaux (<<coord ination mathéma­
tiques)français»), il l'!REM de Rennes (<<li re et Wire des (extes m.thémauqUCS» .. .. ) , 
citons aussi un anicle de J.M. Adam, <des moIS ou discours, l't:umple des principaux 
connec leurs., dans 13 revue «Pratiques. n° 43, 
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formation de l'élève en mathématiques, mais aussi pour la formation du futur 
citoyen), et d'autre part auessibt •• , dès la classe de sixième (voire dès 
l'école élémentaire) Il condition, bien sûr, d'adapter les supports d 'activités 
et les formulslioos . Leur enseignement doit t à mon avis, être progressif et 
étalé tout au long de 1. scolarité, 

Quelles pourraient être les compétences attendues des 
élèves ? 
R~marquts généra/el " 
- L'ordre adopté pour la usle ci-dessous ne préjuge p.s de l'ordre d'ensei­

gn.ment des notions; d 'autant plus qu 'elles ne sont pas indépendantes : il 
me parait Important de faire ressortir les liens qui eXistent entre elles. 

- Dans ce qui suit, cenains mots sont employés à l 'usage des enseignants de 
mathématiques ( << c onj o nc ti o n ~ 1 «implication», . .. ) ; c-ela ne yeUI pas dire 
qu'il faut forcément les employer en classe (cela dépend du niveau des 
élèves, et des situalions , ni, aforriori, en exiger des définiuons, . . 

- Uet" et "ou" 
Les él~ves devr .. ent être capables : 

- d'expliCIter, sur des exemples, la différence de sens entre "et" et "ou" ; 
- d'expliciter, sur des exemples, la différence de sens entre le "ou inclusif' 

et le "ou exclusif' ; 
- de trouver de.. phrases illustrant le. différents sens du mot "et" (le sens 

de "puis", par exemple) ; 
- de trouver des phrases illustran t les différents sens du mot "ou" ( le seos 

de c'est-à-dire" par e,emple); 
- de donner la valeur de vérité d' une conjonction en foncLion de celle des 

deu, composantes; 
- de donner la valeur de vérité d'une disjonction en foncllon de celle de 

ses composantes ~ 

- d'i llustrer graphiquement une conjonction, une disjonction (dans les cas 
qui s'y prêtent). 

- la négation 
Les élèves devraient elle capables : 

- d 'illustrer par des exemples simples le fail que 1. négation d'uno phrase 
vraie est fausse (el inversement): 

- d'expliciter, sur des exemples, la différence de sens entre les nOUons de 
UnégaLion" et de "contraÎre" ; 

- d'exprimer correClement la négation d'une phrase contenant le mot 
·'tous". 
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En mathématiques. la négation de -tous- n'est pas -aucun • . Dans la vie 
couranle. c'est plus flou : par exemple. quel sens donner à la phrase -Ious 
les dossiers incomplets ne Slifont pas accepMs-. que l'on Irouve parlais sur 
les formulaires admlnisllatifs ? 

- d'exprimer correctement la ntg.tion d'une phrase conlenanl le mol 
"aucun"; 

- d'exprimer la négation d'une conjonction, d'une disjonction; 
- d'expliciter, sur des exemples, la <liffér.nc. de sens selon la place de la 

négation dans un. phrase (nolamment .ntre «Ioujours pas» el .pas tou­
jours-) ; 

Exemple: -Cene œU\ll'6 n'est vrakllenl pas belle- a-HI le même sens que 
-cene œuvre n'est pas vraimenl belle- ? 

.. Les articles 

Les élèves devraient être capables: 
- d'illustrer par des exemples les différents sens du mot "un" ; 
- de déterminer, dans des phrases qui s'y prêten~ si le mot "un" (ou "une". 

"le", "lat') a un sens "général" ou "particulier". 
Exemple : -une rose a éclos dans mon jardin- ; -un reclangle a quatre 
angles droits- ; .Ie dauphin a des dents. ; -la gazelle s·enfult •... etc. 

- d'employer les anicle, dtfinis el indéfinis à bon escient suivant I.s usages 
en vigueur. 

- Le ve.rbe "ètre" 
Les 61èves devraient être capables: 
- d ' expliciter. sur des exemples. les différents sens du mot "est" (appartenan-

ce, inclusion stricte, égalité, . . . ) 
Quelques phrases à titre d'illustration : -3 est un décimal-; -un carré est un 
Iosange-; - le produit de 6 par 5 est 30- ; -un triangle équilatéral est un iii­
angle qui a ses Irois cOtés de le même longueur. : -ce point esl bien 
placé.: etc, 

.. L'implication 

Les ~Ièves devraient être capables : 
- de montrer, sur des exemples, que l'affirmation "si a alors b" ne dit rien de 

b sir a .st fnux. 
La différence entre la logique mall1ématlque el la logique commune est ici. 
manifeste: Iorsqu'un parenl dit à son enfant: «si tu es sage. lu auras du cho­
colat-, il est sous-enlendu que. s'il n'est pas sage. il n'en aura pas ! 

- de souligner le caractère "général" d'une implication (en rajoutant des mols 
comme "forcément" , .. LOujoUI'li ... ... ) ; 
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- de donner des équivalents de 1. tournure "si .. . alors ... " (par exemple 
"tous ... ". Uchaque fois que ... .. t • • • ); 

- de transformer une équivalence ou une déflllition en deux implications. 
Remarque : cela est préconisé explicitement dans les commentaires des pro­
grammes actuels (classes de quatrième et troisième: . /es propn4tés CIlfBC­

léristlques seronl formulées Il t'aide de deux énoncés séparés>. 
- d'exprimer la réciproque d'une implication ;' 
- de trouver un contre-exemple prouvanl qu'une implication est fausse ; 
- d'expliciter, sur des exemples, la différence de sens entre "il raut" el " il 

suffit" et "si el seulement si". 

- "donc", "car", t-t Ie-urs ramilles 

Les élèves devraient être capables : 
- de dOMer des équivalentS du mot "donc" ; 
- de donner des équivalents du mOL "car" i 
- de dOMer des équivalentS du mot "comme"; 

Sulvanlle niveau de classe, on peut aller plus loin dans la subtilité ; est-œ 
que .pulsque- a le même sens que .comme-, par exemple? 

- d 'employer ces motS Il bon escient ; 
- de transformer une phrase coOlenant le mot "donc" (par exemple) en une 

phrase de même scns, conlenant le mol "car" (par exemple). 

ERRATA 

Dans l'article «Calcul fonnel el symbolique» de Jacqueline 
ZIZI (Bulletin 0°401), et malgré un texte irréprochable fouT­
ni par l'auteur, quelques erreurs se sont malencontreusement 
glissées. Vous voudrez bien nous en excuser, et prendre 
bonne note des errata sui vanls: 
• Page 930 : remplacerTlz-] par Tlzj, 
- Page 930 : remplacer la demière II~ par Une [(A, {l,~}.{l,9})JlD 
- Page 933 : (au sujel de "problème de Baci : J. ZIZI est l'auteur (coédition 

EditIOns du Choix-Editions ArChImède) de "Mathématiques Informatique el 
EflS6/gn6menf, où un chap~re est consacré au traitement d'un sujet de bac 
avec Malhemetica. 

- Page 394 : Colonne MAPLE : version lrançaise du langage. Remplacer OUI 
par NON, 

155 

Bulletin de l'APMEP n°403 - Avril/Mai 1996


	Programmes
	Langage et raisonnement : Quel enseignement au collège


